774    Défiance généralisée de l'autorité" : à la FFF, la nouvelle polémique sur le ramadan ne "choque plus"
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La Fédération française de football a ordonné aux staffs des équipes de France de ne pas adapter leur programme aux pratiques religieuses des joueurs musulmans, laïcité oblige. Conséquence ? Une nouvelle controverse et la non-participation d'un jeune Bleu au rassemblement des U19. « S'il n'est pas content, il n’a qu’à rester chez lui ! », peste un cadre de la FFF.

Le « FC Pas Charlie » est de retour. Après avoir rappelé, début mars, l'interdiction des pauses sur les terrains de football pour que les joueurs de confession musulmane puissent rompre le jeûne du ramadan, la Fédération française de football a désormais demandé aux staffs des équipes de France – des moins de 16 ans aux seniors – de ne pas adapter leur programme (entraînements, heure des repas…) pour coller aux pratiques religieuses. Un simple rappel du principe de laïcité qui n'a encore une fois pas manqué de déclencher une polémique.

« La chasse aux musulmans », a ainsi dénoncé Demba Ba, ex-joueur franco-sénégalais et désormais conseiller sportif de l'USL Dunkerque (Ligue 2), ce vendredi 22 mars sur X. « J’ai la sensation qu’on régresse… On agite le communautarisme, on attribue à ce mot tous les maux depuis des années, comme si le fait de l’interdire l’empêchait d’être une réalité », a de son côté commenté le journaliste de sport Nicolas Vilas Boas sur le réseau social.

« PRATIQUER SA RELIGION EN PRIVÉ »

Mais la polémique n'est pas la seule conséquence de ce rappel de la FFF. Et pour cause : une fois la nouvelle annoncée aux différentes équipes, Mahamadou Diawara, jeune joueur de l’Olympique lyonnais, a tout simplement décidé de ne pas participer au rassemblement de la section U19 des Bleus.

Assez pour surprendre à la « Fédé » ? Pas tout à fait. « Ces controverses s’accumulent, ça ne me choque plus. On voit bien qu'il y a une défiance généralisée de l’autorité, vis-à-vis des profs, des policiers… Évidemment, le sport n'est pas épargné », réagit un membre du Comité exécutif (Comex) auprès de Marianne, rappelant que les dispositions prises par l'instance dirigeante du football français ne sont que « celles prévues par les lois de la République ».

A LIRE AUSSI : David Desgouilles : "Ce que les Sociochaux ont à apprendre au foot français... et au monde"
« On applique simplement la "neutralité du service public". Après les précédentes polémiques sur les "pauses ramadan", le Conseil d'État avait conforté nos règles », insiste notre source. Avant de pester, non sans lassitude : « Ce jeune de l’OL peut très bien pratiquer sa religion en privé sans l'imposer à ses coéquipiers. S'il n'est pas content, il n’a qu’à rester chez lui ! »

